
D I A R I O 
pEL GOBIERNO DE CATALUÑA 

Y DE BARCELONA, ^ 

Del Miércoles , 24 de Octubre de i8ro; 

San Rafael Arcdngel ¡ y san Bernardo Calvó , obispo. 

XAS qnarenta horas están en la iglesia de nuestra Señora de VaÜdonselIa ', dé 
religiosas íle san Bernardo i se expone á las nueve de la mañana , y se reserva 
a k s cinco da la tarde. 

D Í A 

13. á las 11 de la nochs. 
23 alas 6 de la mañana. 
2^ a !as 2 de la tarde. 

TERMÓMETRO. 

Ií grad. 2 

16 8 

BARÓMETRO. 

28 p. 2 1. C) 
18 1 • í 
a8 , 2 2 

ViEKTos Y ATMOSFERA. 

0 . sereno. 
S. 0 . nubes. 
E. ídem. 

fia d'hiá: 

J L e s aiitres acides minéraux avee lesquels 
quelques fabricans pouiraíent donner de 
Ja forcé á des vinaigres mal faits ou faifs 
avec des v i i i s , b i é r e s , eídres , ou aiitrüs 
sucs de vég¿taus peu spiri tueux, sont les 
acides nitriques et muriatJques ; maís 
c o m m e ees acides sont beaucoiip moins 
forts et plus chers que ¡'acide sulí'uri-
q u e , et que d'ailleiirs iJs ont une odeur 
asse í marquée qm pourrait par la déciíler ¡a 
fraude , d n'ett guére s présumer qii'on 
les 'emploiea cet usage,- néanmoJnssi cela 
avait liea ,'"vo¡c¡ les moyens de le recon-
íiaiti-e : quelques gouttcs de poiasse en 
l iqueur , versees dariS un vijiaigre fortifié 
avec de l'acide n i t n q u e . y íormeront du 
ílitratc qu'on reiidra sensible en y versant 
^ u i t e d > ; l ' 3 c i d s sulíuiii^Lie p o u r en déga-

Condiísion de ayer. 

Í J O S demás acides minerales con los qiieí 
¡os fabricantes podrían dar t'uerza a v i n a ­
gres mal h e c h o s , ó hechos CJJI v i n o s , 
servezas , s idras , íi otros jugos vegetales 
poco espir i tuosos, sont los ácidos ní tr icos 
y mur iá t icoí ; pero como estos ácidos «on 
mucho menos fuertes y mas caros que e l 
ácido sulfúrico , y por otra parte hacen 
itn olor bastante sensible que pudiere des­
cubrir e l engaño , y no ci presumible! 
que lo empleen mLicho para este uso; 
con todo si viniese el caso , estos sore 
los medios para conocerlo : algunas g o ­
tas de potasa en Ücot echadas en un v i ­
nagre fortificado ccn el ¿c id» ní tr ico, 
formarán en él un nitrato- que se hará 
sensible echándole después acido sulíúrico 
para desatacar de si eí gas aitrcse. S. 
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gef le gaznitreux.Sí c'étaltavec del'aciííe 
munatiqae qii'on efit falsifié le vinaigre, 
on le recotinaitvait en y versant tUi iiitraté 
d'argent en liqjsur , leqiiel y formera du 
muríate d'argeiit, qui , étant insoluble, se 
préeipitera aussitót aii tbnd du vase. 

1,3 rareté dti bon vinaigre provient non-
seulement de ce qu'on n'y emploie pas 
des liqueurs fermentées deqnalité conre-
nable, mais da ce qu'on n'a encoré auc.me 
r&gle süre pour se guider dans cette fa-
brii^rion. Quoíqu'on puisse diré que !a 
íia{fire fait ufesque tous les frais de ce 
travail, il n en est pas moins vrai qu'on 
ti'en obtiwit de résiiltat.satisfaisan: qn'aii-
tant qu'offlui a fouriii de bous matériaux , 
ct qu'ayatic appris k counaitre Sa marche , 
en a su la dirigcr ef l'arréter k propos. 

^PROVINCES-ILLYRIENNES. 

Layback ly Aoút, 

Xifis capuEÍfis de cette ville , dont le 
iiombrfi étoit réduii á SÍKJ oni cié trans­
ferís á Bischofslak , et leur couvent est 

lemploye a un .usage civil. 
D'aprés uji ordre du goúverjieur-gé-

jiÉral, ttJut habiíant qiii s'é!oi|íne d»son 
,dp.Ki¡cile devra poner sar Uii sa carte de 
sfireté. 

Un recensement fatt á Trieste, ¡1 y a 
peu de semaines , a donné les resultáis 
suivans sur la population de cette ville: 
le nombre des fiabitans s'élfeve á 19,908 

-individus, parmi luaquels il y a 48 armé-
nieiis , 185 grecs d'Illyrie , 739 grces du 
rit oriental , 145 liitliéviens , 189 cdlvi-
nistes, ioi6juifs et un mahoinétan. Les 
imisons sout 3U nombre de 140^. 

ROYAUME DE WESTPHÁLIE. 

Cíaselo Aoút. 

L'amiée Tcestphalienne ya étre mise 
•sur Hn pied respectable ; rinfauíeria scia 
augnientéá de 10 régiaiens « et on daít 

;;^ver deux nouyeaux rcgimens.de cava-

hubiesen falsificado el vinagre con el 
acido mui-iacico , se conocería , echándole 
nitrato de plata en licor , el qual for­
mará en el muriato de plata , que siendcr 
indisoluble , al instante se precipitará ea 
el fondo del vaso. 

La escasez del buen vinagre proviene, 
rio solamente de que no se emplean en 
él licores fermentados de qualidad conve­
niente, si también de que hasta ahora no 
hay regla íixa para guiarse en dicha fa­
bricación. Por mas que se pneda decir que 
la naturaleza hace casi siempre las costas 
de este trabaj-o , es también verdad que 
no se sacan residías á saiisfaccion sino en 
quanto se han subministrado buenos ma­
teriales , y que habiendo aprendido el 
modo de proceder , se ha sabido dirigir, 
y deteneilo en su ^case y lugar. 

P R O V I N C I A S I L I R I C A S ^ 
« 

Layhack tg de Agosto, 

Los capuchinos de esta ciudad , cui 
yo iilJraero estaba reducido á seis , han 
sido trasladados á Bischofslak , y su con-. 
vento esia desti;iado a un uso civil 

Por una orden del gobernador gene­
ral todo habitante que se aiexe de su 
domicilio , deberá traer consigo su carta 
de seguridad. 

Un empadronamiento que pocas se­
manas ha se ha hecho en Trieste , ha 
dado el siguiente resultado acerca la po­
blación de esta ciudad : el numero de 
habitantes sabe á 3.9,908 individuos, en­
tre los qiiales hay 48 armenios , i 8 j 
griegos de IlirJa , ó sea esclavoijia, 73-9 
griego;; del rito oriental, 145 luteranos, 
189 calvinistas , 1016 judíos , y un ma­
hometano. Las casas son en número de 
1406-

REYNO DE WE5TFALIA. 

Cassel 6 de Agosaf. 

El ejcército de "Westfalia va á ponerse to-
bre un pie respetable, se aumentará la infan­
tería de 10regimientos, y deben levantar­
se ilU^vo; regimientas de Cidínlleri^ eii-el 
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l e n e dans la princípauté d l l a n o v f e . Dé'ja 
OTi a doirné cíes ordres pour i'aehat des 
•chevíux. Le Roi de Westphalie se t rou-
vera alors parfaiteinent en ctat tie fonr-
nir le cíintijigent qu'il doit en qualité de 

f iritice de la Cinfédération dii Rhin, Les • 
orces qire S. M. peiit maintenaut mettre ] 

en campagiie, montant a eiiTÍron 16,000 
hommes. 

pnnc ipado de Hánover . 'Se Iiaii ya éséfy 
órdenes para la compra de caballos. S I Rey ; 
de Westfalia se hallará entonces perfec'-
I amen fe en estado de subfninistrar é l 
contingente que debe dar en qualidad dte 
principe de la confederación del Rí i tn , 
Las fueríai que S, M. puede por ahoíli 
poner en campaña suben k a6 ,ooo h o m ­
bres. 

N O T I C I A S P A R T I C U L A R E S D E B A R C E L O N A . 

VlSCOt^RS prononcé par M. Plntendant, j 
poar l'insiídlaáon deí tñhunaiíX. 

M E S S l E ü R s , 
Son Excejlence Mgr . le Marécha! Diic 

•tíe T á r e n t e , saiis cesse occ>ip¿ des moyens 

?ui peuvent concourir á Ja felicité de la 
rovince dont le gouvernement l;ii e s t ' 

confié, a voiilu qu'eu son aLseiice on ne 
négligeát ríen de ce qui pouvait assurer 
íeEonti íur deses liabitans; et s i vo t r e t r an -
^uillité ne lui eüt fait un devoir de s'éloi-
gner, pai í iblcau railieudevons , ses vertus 

•civiiies luí auraient assuré votre amour , 
"coiíime ses vertus guern i res !BÍ ont as-
•B^révotre admiraiicn. 

E n n o u s q. i i t iant , Messieurs, pour aller 
terminer una guerre désastreuse qiñ cause 
tous vos malheurs , pouvait- i l mieus vous 
Tnarquer riiitérét qu'il vou^ porte qite par 
le choix qu'il a fait de !a personne qui 
le rcpréíente? Une tarriere railitaíre, dis-
'íinguée par des acdons brillantes , vous 
dtsigne deja celui qit', par sa pré&ence dans 
cette v i l I e , n e n o u s permEt de lui maní-, 
fester qae) des seiitímens respeccueuK-

A peine M. 3c General Comte Mauríce 
Mathieu fiít-il revétu de l 'autorité s»pé-
rieure, qu'il voiihit accoraplir les désirs 
de M. le Maréchal ; ntds soins , nuiles 
peines n'oní été capables de le décourager , 
et dé;a, ii t rouve ,sa rt-compense dans la 
découverte des vices d'administratlon qui 
deveimieni ¡'ohiet de finquiécude puliilqii;. 

L 'ordre judiciaire lui parut principule-
metit devoir fixer son atiention. En effát, 
les insitucdons qui ¡usqt 'a présent ont 
été données aiix Tt ibunaux sont insuSi-
sarnesj et bien loiji d 'avoir atteint le bu : t p e 

l 'on s'était p r o p o s é , mais craignatlt fei»^ 
mame d'étre induit en erreur sur un objet 
aussi impor tan t , il a cru devoir confrer 
ses dontes á un íégislateur dont vons a p -
préciez d¿ja tout le m é r i t e , et qui s'est 
tsit relnarquer dai lS ' rassemblée angoste 
dont il est membra par son espíit «t 
per íes tonnaissances. 

M r . le Secréta i re-généraldnGoIlverne- ' 
men t , penetré des principes de législation 
qui ont fait le bonlieur de la Frailee , c ra t 
deveir proposer la formation du conseil 
supérieur qtie Mr . Je Gouverneur ra^a 
cfiargé d'installer. 

Messieurs F r i a l , C a m p a « i Guardia . ; 
vous étes cboiíis par M T . ieGouveff leor 

Sour composer ce consei l , et Mr . Michel 
ribot pour en Étre le secrétaire greflier. 
Je reg.irde , Meisieurs , ce moment 

comnit; un des plus beaux de ma v i e , 
en ce qu'il m'offre l'occasion de vous 
témoigiicr publiqíiemenr íes vreux que je 
forme pour la prospérité <l'un pays oíi je 
refus riiospitditi? , iorsque , persécuté et 
fug i t i f , j e rae vis forcé d 'abandonner ma 
pa t r i e , livróe alors á lafureurde-s faciioíCS. 
N o n , jen 'oubl iorai jamáisqHece fiit p a n a í 
vous que je irouvai sureté et protect ionj 
mon ca-ur, animé par les sentimens de la 
reconnaissance, me fera cliercber avec éra-
prcssement tous !es moyens de fermer 
les blesiures dont vous gémisse?,. Q u e 
ne puis-je dissuader ees hemmes aveugles 
ou pervers qui condiiiseut \ grands pas 
vos maliieure\;x coinpatrietes á une pcrte 
ii:éV¡iabl; ! q j e ne puis-jc lelir faire con-
naitre le iiércs qui noüs gduVerne! Exa-
m i n e i j Isur á i r a i - j e , ses desseiiis et ses 
Yástes projets , (Ons teadent a Jii féiüiitc 
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-tití 
'¿es peuples; par son geme et son coiirage, 
il dispose a son gié Bes plus grands em-
pires;par la forcé , il rédiiit cuux qui li7Í 
opposent une risistance atissi folie que 
témérake; par U sagesse de ses lois, .il 
comble les voeux de ceux qui ne désirent 
que la paix et le bonheur. 
' Persuade , Messieurs , que vous étes 
jaloux de participer a !a gloire du jplus 
«rand Monarque qui ait jamáis existe, je 
ne doute nuilement du zéla que vous 
apporterai a remplir les honorables fonc-
<ions auxquelles vous étes appelés. 

Je n'ai pas besoin de vous faire ressou-
venir que dans des places aussi importantes 
on ne doit jamáis abuser de l'autorité 
dont on est dépositaire. 

Cette autorité n'esi que la forcé de 
3a justice qui doit porter a réprimer tout 
ce qui peut attenter a l'ordre social. 

Vous deveí aussi secourir et proteger 
«out opprimé,maiiitenÍrles hommes dans 
I'exercice des devoirs que leur imposent 
les lois de la société; aucune considí-
ration petsonnelle ne doit jamáis détermi-
ner vos décisions. Organes de la loi , tout 
Jiomme doii trouver en vous cette impar-
tialiié qui la distingue, soit qu'elle punisse, 
^ i t qii'elíe recompense. 

rrécart t t doñc jafliaís, Messietíís, 'Ai 
votre souvenir cette parole divine; CA¿-, 
risscj la justice, vous qui juge^ les komiaes y 
qu'elle soit votre regle immuable. 

Le peuple de Barcelonne, dont vous 
aveí mérité les suffi ages , reconnaitra dans 
le choix quel'on a fait devous, combian 
ceux qui le gouvernent s'occupent Sk ie ren-
dre heureux. 

Et vous, Messieurs les membres des 
cours d'appel, de justice criminelle, des 
tribunaux de premiare instante e tdecom-
merce , vous vous empresserez sans doute 
á tímoigner votre satisfaction de i'établis-
sement du tribunal supérieur qui vient 
d'ctre creé; et vous aussi, Messieurs les 
Magistrats qui composez le corps muni­
cipal , vous qui jusqu'i présent n'aveí cessé 
de donner des preuves d'un dévouement 
digne des plus grands éloges , vous ap-
plaudireza cette mesure qui seulepouvait 
assurer l'exécution des lois, et dont le 
suceés sera !a plus flaíteuse récoinpenio 
des soins et solJicitüdís de Mr. le Gou-
verneur, et comblera ausai tous mes roeux. 

, Puisse cette cérémonie, Messieurs, étra 
¡ ie présage du momeot heiireux qui don-
' ñera la paix á la Catalogue, et asíureí:;^ 

á jamáis son bonheur. 

AVISO. 

Le publk est prévenu que Dimanche 
prochaSi il sera procedí i neuf heures du 
mat in , su r l'Esplanade , dapres lordre 
de Mr. le General Gouverneur, par Mr. 
Penot , Commissaire des guerres prmci-
pal i la vente , aii plus oftiant et der-
í ler encliérisseur, de vlngt-huit chevaux 
reformes du 36. r¿glment provisou-e de 
euirassiers. 

T H É A T R E F R A N g A I S . 
Le fistin de Fierre, comedie en cmq ac-

tes et en vers , du théátre franíais ; le 
spectade commenccra par les Rivaux 
d'eux-mimes , comedie en un acte , de 
j>¡gaut Lebrun. 

Se previene al público , que el Do­
mingo próximo a las 9 de la mañana en 
la Esplanada se vendéis en publico en­
cante y al mayor poátor , con interven­
ción de Mr. Penot, Comisario de guerra 
principal , y de orden del Sr, Goberna­
dor , a8 caballos de reforma del 3." rsi 
gimiento provisorio de coraceros. 

T E A T R O F R A N C É S . 
El Convidado de piedra , comedia eni 

cinco actol y en verso , del teatro tran­
ces ; el expectáculo se empezari por ios 
Rivales de tilos mismos , comedia en un 
acto, de Pigaut Lebrun. 

" " B A R C E L O N A , I N L A I M P R E N T A D £ L G O B Í £ R N © , 
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